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signalerons le chemin de fer international, ayant un parcours de

554 kilomètres et coûtant, à lui seul, 100 millions de francs; puis,

la création et l'élargissement de canaux destinés à faciliter aux

gros vaisseaux la route des lacs entre Chicago et Montréal. A pré-

sent, les canaux construits le long du Saint-Laurent, le plus grand

fleuve de l'Amérique du Nord après le Mississipi (il mesure

2,384 milles de son embouchure à sa source), ne portent guère que

des navires d'un tirant d'eau de 9 pieds anglais; et le canal Wel-

land, qui contourne la chute du Niagara et met le lac Ontario en

communication avec le lac Érié, n'a guère que dix pieds de profon-

deur. Le but que se propose le gouvernement est de les creuser

jusqu'à 22 pieds, de façon à ce qu'ils puissent donner passage aux

plus grands navires. De la sorte, nos grands steamers pourront

partir du Havre, en destination de Chicago, par le Saint-Laurent

et les lacs, et retourner avec un chargement de grains, sans rompre

charge.

La seconde partie de l'emprunt de MO millions a été consacrée

à l'achat du territoire du Nord-Ouest, naguère propriété de la Com-
pagnie de la baie d'Hudson. Ce territoire, d'une superficie de 25 mil-

lions de kilomètres carrés, et dans lequel trois ou quatre républi-

ques comme la France tiendraient à l'aise, a été payé, par le Gou-

vernement, la bagatelle de 7 millions et demi de francs. Une somme
égale a été appliquée à l'établissement des routes destinées à le

rendre accessible aux colons et à la création d'un gouvernement

régulier appelé à protéger la vie et la propriété des citoyens. Le

restant de l'emprunt a été affecté au payement de la dette d'une

province canadienne, — la Colombie britannique,— qui n'a con-

senti à faire partie de la Confédération qu'à cette condition et à celle,

plus difficile à remplir, d'être traversée par le chemin de fer du
Pacilique; puis, à quelques autres menues dépenses telles que le

tracé du chemin de fer susdit, dont le coût est de 2 raillions et

demi de francs.

Jetons, maintenant, un coup d'oeil rapide sur le budget du Canada,

et voyons à quels chiffres s'élèvent ses revenus et ses dépenses.

Pendant l'année 1872-1 &73, finissant le 30 juin, celles-ci figuraient

au passif pour environ 100 millions de francs. Au nombre de ces

dépenses entre, en première ligne, l'intérêt oe la dette publique,

qui, à lui seul, s'élève déjà à plus de 25 millions de francs; après

cela, viennent les sommes affectées aux tra\aux publics, considé-

rables pour la plupart; ensuite, les subsides fournis aux provinces,

ceux absorbés par l'émigration, les services de la guerre, de la

marine, etc., etc.

Pour faire face à ces dépense», le Canada emploie un système

.


